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C’est avec un profond sentiment de fierté et de satisfaction que je déclare ouverte 
cette première édition du New Vision Nice Open W35.

Cet événement prestigieux s’inscrit dans la continuité de notre engagement en  
faveur du développement et de la promotion du tennis féminin, ainsi que le  
rayonnement sportif de la ville de Nice sur la scène internationale.

Il réunit des joueuses de haut niveau venant des quatre coins du monde dont la 
valeur, la rigueur et la passion illustrent avec éclat les valeurs universelles du sport :

●  Le respect
●  La persévérance
●  L’excellence

Je souhaite exprimer ma profonde gratitude à l’ensemble de nos partenaires, aux 
bénévoles, aux arbitres, aux ramasseurs, à notre directrice du tournoi, Marie Temin, 
ainsi qu’à toute l’équipe d’organisation qui œuvre avec dévouement et professionna-
lisme à la réussite de cette compétition. 
Puisse ce tournoi contribuer à renforcer la place du tennis féminin dans le pay-
sage sportif mondial et inspirer les générations futures à poursuivre leurs rêves avec  
détermination. 

DIDIER FRANTZ
P R É S I D E N T  D U  N I C E  LT C



MARIE TEMIN
D I R E C T R I C E  D U  T O U R N O I

C’est avec une immense fierté que nous lançons la première édition du New Vision 
Nice Open W35. 
Un évènement qui marque une nouvelle étape dans la promotion du tennis féminin. 

Cette compétition rassemblera au Nice Lawn Tennis Club des joueuses talentueuses 
venues du monde entier, prêtes à offrir un spectacle sportif de haut niveau. 
Au-delà de la performance, ce tournoi se veut être un moment de partage, d’échange 
et de convivialité autour de valeurs communes: le respect, l’excellence et la passion 
du sport. 

Je tiens à remercier chaleureusement nos bénévoles, nos partenaires et toutes les 
personnes qui rendent cette belle aventure possible.  
Ensemble, faisons de cette première édition un succès et le point de départ d’une 
longue et belle tradition sportive.



GILLES MORETTON
PRÉSIDENT DE LA FFT

Le Nice LTC s’apprête à renouer avec le tennis de haut niveau en accueillant un tournoi féminin 
W35.

Cette annonce est pour moi une grande source de satisfaction, et ce à plus d’un titre.

Je souhaite tout d’abord saluer l’engagement constant de nos territoires, qui continuent de se 
mobiliser avec détermination pour accueillir et faire vivre des compétitions de ce niveau.

Ensuite, au-delà de la dimension sportive, rappelons que ces événements, soutenus par la FFT, 
génèrent une véritable dynamique locale. Ils rassemblent les énergies, offrent aux jeunes une 
ouverture précieuse sur le tennis de haut niveau et permettent également aux arbitres de renfor-
cer leur expérience.

Enfin, à titre personnel, je conserve un attachement tout particulier à ce club que j’ai eu l’hon-
neur de fréquenter, d’abord en tant que pensionnaire du sport-études qu’il abritait autrefois, puis 
comme joueur, en défendant ses couleurs. C’est également au sein de ce club prestigieux que 
nous avons eu la fierté d’être sacrés champions d’Europe par équipes, aux côtés de Yannick 
Noah, Dominique Bedel, Jean-Louis Hallet et Christophe Casa.

Je tiens donc à exprimer toute ma gratitude à l’équipe dirigeante du Nice LTC, et plus particuliè-
rement à son président Didier Frantz et également à Marie Temin directrice du tournoi, pour avoir 
su réunir les conditions nécessaires à l’accueil de cette épreuve.

Je remercie également la Ligue PACA, son président Christophe Demoisson, ainsi que l’en-
semble des bénévoles mobilisés pour assurer le succès de cette manifestation.

Pour conclure, j’adresse tous mes encouragements aux joueuses engagées, qui auront l’honneur 
d’écrire la première page d’une belle aventure collective, placée sous le signe de la passion et 
du sport.



C’est avec une grande satisfaction que nous renouons avec le tennis féminin sur notre  
territoire, à l’occasion de la première édition du New Vision Nice Open W35. Cet événement 
s’inscrit pleinement dans notre engagement en faveur du développement du tennis féminin et du  
rayonnement sportif sur l’ensemble de la Région.
Accueilli au sein du mythique Nice Lawn Tennis Club du Parc Impérial, ce tournoi réunit des 
joueuses de haut niveau venues du monde entier. Leur talent, leur exigence et leur passion 
illustrent les valeurs essentielles de notre sport : le respect, la persévérance et l’excellence.
Cette compétition marque une étape importante pour la promotion du tennis féminin et permet 
au Parc Impérial de renouer avec sa tradition d’excellence, en confirmant sa place majeure 
dans le paysage tennistique azuréen. Le public aura l’opportunité de découvrir des talents pro-
metteurs et d’apprécier un tennis à la fois exigeant et spectaculaire.
Je tiens à adresser mes sincères remerciements à l’ensemble des partenaires, aux bénévoles,  
aux officiels, ainsi qu’à la directrice du tournoi, Marie Temin, et à toute son équipe, dont  
l’engagement et le professionnalisme rendent cet événement possible. Mes remerciements vont 
également au Nice Lawn Tennis Club, à son président Didier Frantz, et à toutes les équipes 
mobilisées.
Au-delà de l’aspect sportif, ce tournoi se veut un moment de partage et de convivialité, porté 
par des valeurs communes. Ensemble, faisons de cette première édition un succès et le point 
de départ d’une belle dynamique.
Je souhaite à toutes les participantes un excellent tournoi et au public une très belle fête du 
tennis.

CHRISTOPHE DEMOISSON
P R É S I D E N T  D E  L I G U E



SAMIR LADJ
PRÉSIDENT DU COMITÉ DÉPARTEMENTAL 

DE TENNIS  DES ALPES -MARIT IMES

C’est avec une immense fierté que je me réjouis à l’idée d’accueillir, en juin 2026, un tournoi  ITF 
World Tennis Tour W35 au sein du mythique Nice Lawn Tennis Club du Parc Impérial à Nice.

Ce club emblématique du tennis niçois, chargé d’histoire et de passion, a vu passer de 
grands noms de notre sport - parmi lesquels Gilles Moretton, Yannick Noah et Alizé Cornet,  
aujourd’hui capitaine de l’équipe de France de Billie Jean King Cup – et a accueilli de presti-
gieuses compétitions telles que l’Open de Nice.

Avec ce nouveau rendez-vous international, le Parc Impérial renoue avec sa tradition d’excel-
lence et confirme sa place centrale dans le paysage tennistique azuréen.

Le tennis féminin sera une nouvelle fois mis à l’honneur à travers ce tournoi ITF, qui réunira des 
joueuses venues du monde entier. Il offrira au public l’occasion de découvrir des talents promet-
teurs et de vibrer au rythme d’un tennis exigeant, élégant et spectaculaire.

Je tiens à saluer chaleureusement le Nice Lawn Tennis Club, son président Didier Frantz, Marie 
Temin la directrice du tournoi, les bénévoles et l’ensemble des équipes pour leur engagement et 
leur dévouement. Grâce à leur passion et à leur professionnalisme, cet événement promet d’être 
un véritable succès.

Au nom du Comité Départemental de Tennis des Alpes-Maritimes, je souhaite d’ores et déjà un 
magnifique tournoi à toutes les participantes, et une belle fête du tennis à tous les spectateurs.

Vive le tennis, et vive le sport au féminin !



TREMPLIN
DU TENNIS FÉMININ 
INTERNATIONAL
Les W35 font partie du circuit ITF Women’s World Tennis  
Tour, véritable antichambre du circuit Professionnel.  
Ces tournois offrent aux joueuses professionnelles 
la possibilité de gagner à la fois des points WTA et  
une dotation financière de 30 000 $.

QUELLES JOUEUSES Y PARTICIPENT ?
● De jeunes espoirs qui commencent leur carrière professionnelle 
● Des joueuses confirmées, classées dans le top 200 à 500 mondial
● �Des joueuses en reconquête, parfois blessées ou en reprise,  
qui profitent de ce circuit pour retrouver leur meilleur niveau

Les W35 sont un passage obligatoire pour celles qui visent les plus grands tournois : 
Grand Chelem, WTA 1000 ou encore Coupe Billie Jean King. 

UN TOURNOI CLÉ POUR LEUR PROGRESSION



Lundi 8 juin - 1er Tour des Qualifications

Mardi 9 juin - 2e Tour des Qualifications et 1er Tour Tableau Final
Mercredi 10 juin - 1er Tour et 2e Tour

Jeudi 11 juin - 2e Tour
Vendredi 12 juin - ¼
Samedi 13 juin - ½

Dimanche 14 juin - Finale

Un plateau de 32 joueuses dans les qualifications 
et de 32 joueuses dans le tableau final.

L E  P R O G R A M M E

L E S  Q U A L I F I C A T I O N S

T A B L E A U  F I N A L



LE TENNIS  
INTERNATIONAL  
AU NICE LTC

Pendant de longues années, le Nice LTC a eu l’honneur 
d’accueillir un prestigieux ATP 250, réunissant certains des 
plus grands noms du circuit mondial. 

Après plusieurs années de pause, le tennis international 
s’apprête à renaître en force au Nice LTC. Cette fois-ci, ce 
sont les joueuses qui seront à l’honneur avec l’organisation 
d’un W35 du circuit ITF Women’s World Tennis Tour.



Marie, comment te présenterais-tu  
aujourd’hui en quelques mots ?

MT : Je m’appelle  Marie Temin j’ai 33 ans et je suis 
ancienne n°20 française.

Quelle place le tennis occupe-t-il dans  
ta vie et dans ton parcours ?

MT : J’ai commencé le tennis très jeune étant issue 
d’une famille de tennismen. J’ai toujours voulu en faire 
mon métier. Le tennis faisait partie intégrante de ma 
vie lorsqu’un tragique accident domestique a tout remis 
en question. Mais la passion est plus forte que tout et  
aujourd’hui je me suis mise au tennis fauteuil. 

Qu’as-tu ressenti lorsque l’on t’a proposé 
de devenir directrice du tournoi W35 ?

MT : Lorsque Didier m’a demandé d’être directrice du 
tournoi, j’ai ressenti beaucoup de fierté. J’ai été très  
honorée et touchée, j’ai tout de suite accepté. Je 
me suis dit que j’allais pouvoir essayer de les aider 
avec mon expérience des tournois ITF que j’ai joués 
auparavant. 

En quoi ton expérience de joueuse sur le 
circuit peut-elle être un atout dans l’orga-
nisation d’un tournoi comme celui-ci ?

MT : Ayant été joueuse, je pense que je peux  apporter 
mon expérience sur les différents points en interne. Peut 
être en essayant de donner un maximum de confort aux 
joueuses, être leur interlocutrice privilégiée.  

À titre personnel, quels sont tes projets 
pour la suite ?

MT : Étant donné que j’ai repris le tennis en fauteuil j’ai 
envie de me lancer dans la compétition et j’aimerais à 
plus long terme essayer de me qualifier pour les jeux 
de 2028.

Quel lien t’unit au Nice LTC et qu’est-ce 
que ce club représente pour toi ?

MT : Depuis mon adolescence je suis licenciée au Nice 
LTC. C’est mon club de cœur, j’ai vu évoluer le club et 
j’y ai joué en équipe pendant des années. Ce club c’est 
comme une famille.

MARIE TEMIN
DIRECTRICE

DU NEW VISION NICE OPEN



Pratiquer le sport avec des lunettes, ce 
n’est pas toujours évident ?

CG : En effet, que ce soit avec des lunettes ou des len-
tilles, cela peut compliquer la pratique sportive. Les lu-
nettes réduisent le champ visuel et les lentilles peuvent 
parfois se déplacer ou se perdre pendant l’effort. La 
chirurgie réfractive permet justement de se libérer de 
ces contraintes et d’être beaucoup plus à l’aise dans la 
pratique du sport.

Pourquoi avez-vous souhaité vous enga-
ger aux côtés du New Vision Nice Open, 
le premier tournoi international féminin 
du Nice LTC ?

CG : Je trouve que le sport féminin est encore trop 
souvent moins mis en avant que le sport masculin. J’ai 
donc été très heureux de pouvoir soutenir un tournoi fé-
minin. Dans notre famille, le tennis occupe une grande 
place et ma fille me dit souvent qu’il est parfois difficile 
de trouver des partenaires. À titre personnel, je pense 
que les femmes ne sont pas suffisamment valorisées 
dans le tennis. C’est pourquoi je suis très heureux de 
m’engager aux côtés de ce tournoi W35 féminin à Nice, 
chez moi, afin de contribuer à mettre davantage en lu-
mière cette pratique.

Comment le tennis est-il entré dans votre vie ?

CG : Au départ, je pratiquais le ping-pong. Puis, un peu 
par hasard, je me suis retrouvé sur un court de tennis. 
J’ai découvert que je ne me débrouillais pas trop mal, 
assez instinctivement. J’ai alors eu envie de progresser 
en participant à des tournois. J’ai atteint le classement 
15/3, et aujourd’hui encore je participe à des tournois et 
je suis des cours, pour continuer à évoluer et apprendre.

Pour vous le tennis c’est une histoire de fa-
mille, vous êtes plusieurs au sein du club ?

CG : Oui, tout à fait. J’ai eu la chance de pratiquer le 
tennis avec mes filles, dont Isabelle qui joue encore au-
jourd’hui. Désormais, mes petits-enfants commencent 
également à se joindre à nous sur les courts, ce qui est 
pour moi une grande joie.

Quel lien peut-on faire entre la vision et la 
pratique du tennis ?

CG : La vision est un élément essentiel. Dans notre cli-
nique, nous opérons régulièrement des sportifs : des 
joueurs et joueuses de tennis, mais aussi des hand-
balleuses, des footballeurs et bien d’autres. Tous nous 
disent à quel point une bonne vision est déterminante, 
notamment pour percevoir la balle plus rapidement et 
améliorer leurs performances.

Pouvez-vous vous présenter en quelques 
mots ?

CG : Je m’appelle Charles Ghenassia. J’ai trois filles 
qui, comme moi, pratiquent le tennis. Je suis chirurgien 
ophtalmologiste et je suis installé depuis le début des 
années 2000 au 14 rue Paul Déroulède, où j’ai créé 
NEWVISION, une clinique chirurgicale dédiée à la 
chirurgie réfractive et à la kératopigmentation. 
Aujourd’hui, plus de 80 ophtalmologistes venant de 
toute la Côte d’Azur y pratiquent des interventions.

Vous êtes membre et partenaire du club 
depuis de nombreuses années, qu’est-ce 
qui vous a poussé à vous rapprocher du 
Nice LTC et pas d’un autre club ?

CG : J’ai commencé à jouer au tennis des Combes il 
y a quelques années mais j’avais déjà de nombreuses 
amitiés ici, notamment avec Didier Frantz et Pierre Al-
buixech. J’appréciais beaucoup l’ambiance familiale qui 
règne au Nice LTC. C’est donc tout naturellement que je 
m’en suis rapproché, avec mes trois filles.

Quelle place occupe le sport dans votre 
vie de manière générale ?

CG : Le sport occupe une place essentielle dans ma 
vie. Je dirige une entreprise exigeante et le sport me 
permet de bouger, de me dépasser et de garder un 
équilibre. C’est important pour moi de trouver un juste 
milieu entre le travail et l’activité physique afin d’être le 
plus serein et le moins stressé possible.

CHARLES GHENASSIA
PRÉSIDENT DE NEW VISON,

MEMBRE ET PARTENAIRE DU NICE LTC



Pour commencer pourrais-tu te présenter 
et nous dire ce que tu fais aujourd’hui ?

CP : Anciennement joueuse de tennis professionnelle 
entre 2000 et 2010, j’ai atteint la 61e place mondiale. Je 
suis aujourd’hui journaliste sportif et consultante pour 
Eurosport et Prime Vidéo. 

Tu es niçoise : qu’est-ce que cette ville a  
façonné chez toi dans ta personnalité 
comme dans ton parcours ? 

CP : J’ai passé toute mon enfance à Nice jusqu’à mes 
18 ans malgré les sollicitations du monde du tennis 
pour rejoindre Paris ! Je sentais que l’environnement 
paisible, la nature proche étaient mon moteur et me 
permettaient de décompresser vraiment entre deux 
compétitions. L’apprentissage du jeu en extérieur a été 
aussi très important pour ma carrière, les tournois sur 
le circuit majeur étant majoritairement outdoor. Mais 
surtout le cocon familial et la relation de confiance que 
j’ai toujours eue avec mon premier entraîneur Pierre Al-
buixech ont été les premières pierres solides qui m’ont 
permis de bâtir ma carrière. 

Quel lien gardes-tu avec Nice et avec le ten-
nis dans la région ? 

CP : J’ai travaillé pour le tournoi ATP de Nice où j’ai fait 
mes premiers pas il y a 12 ans en tant que speaker; 
cela me semblait tout naturel de faire partie de l’uni-
vers du tennis niçois qui m’a tant donné ! Je suis ravie 
aujourd’hui de pouvoir accompagner cette première 
édition en tant que marraine pour inciter peut être de 
nombreuses jeunes filles à devenir joueuses profes-
sionnelles.

Qu’est-ce que ton parcours t’a appris sur 
toi même en tant que femme et en tant 
que sportive ? 

CP : En tant que femme, mon parcours m’a permis de 
comprendre qu’avec mes propres atouts, je pouvais al-
ler beaucoup plus loin que ce que j’avais imaginé. Cette 
prise de conscience m’a aidée dans ma reconversion 
également me permettant d’envisager le métier de mes 
rêves sans me mettre de limite. Le travail et l’abnéga-
tion m’ont permis de côtoyer les plus grandes joueuses 
au monde et de me rendre compte que je n’étais pas 
loin d’elles du tout. Donc cette prise de conscience libère 
toutes les barrières qu’on peut se mettre et permet de se 
réaliser pleinement, chose qui contribue à un bonheur 
profond selon moi. 

Avec ton expérience du haut niveau, quel 
regard portes-tu aujourd’hui sur les jeunes 
joueurs et joueuses ?

CP : Je pense qu’aujourd’hui, le sport de haut niveau 
est une option de carrière plus intégrée dans leur tête 
qu’auparavant. De plus, les moyens pour étudier en pa-
rallèle se sont développés donc ils peuvent facilement 
continuer un cursus scolaire, ce qui était plus compliqué 
à l’époque. Les jeunes joueurs et joueuses d’aujourd’hui 
sont aussi obligés de se professionnaliser plus tôt avec 
des entraînements intenses dès le plus jeune âge car la 
concurrence internationale est rude !

Qu’est-ce que ce type de tournoi apporte à 
un joueur ou une joueuse en construction ?

CP : Il est primordial pour des jeunes de commencer à 
se confronter à l’élite internationale qui leur permet de 
voir ce qu’il manque, ce qu’il faut travailler… Il n’y a pas 
mieux que de se confronter avec humilité et détermina-
tion. Le passage par des tournois comme celui-ci est un 
vrai test pour les apprentis professionnels sur leur capa-
cité à tenir face à l’adversité de ces compétitions.

Est-ce que ces tournois t’ont aidé à grandir 
plus vite dans ton parcours ? 

CP : J’ai eu la chance de commencer sur des 10 000 $  
à 14/15 ans et d’obtenir des premiers points précieux 
pour la suite de mon histoire. J’ai plus joué ces tournois- 
là que des juniors car je passais mon BAC et ne pouvais 
donc pas voyager trop loin. À 16 ans, j’étais donc parmi 
les 500 et ma carrière s’est lancée !

Quel message aimerais-tu faire passer à 
ces jeunes, aux familles et au public sur 
l’importance de soutenir ces tournois ?

CP : Ces tournois sont primordiaux pour faire grandir nos 
champions tout en restant sur leur territoire. Quant au 
public, l’idée d’aller découvrir de nouveaux champions et 
championnes est très excitante; chaque histoire autour 
d’un athlète est singulière et le fait d’aller le soutenir est 
une manière de le porter dans un moment crucial de sa 
jeune vie de sportif !

CAMILLE PIN
MARRAINE

DU NEW VISION NICE OPEN



SANDRINE 
TESTUD

Quel a été le moment le plus marquant 
de votre carrière ?

ST : Sans aucun doute ma victoire en finale de Fed 
Cup avec Yannick Noah comme capitaine ! J’ai gagné 
le match décisif pour la France, Noah a tout simplement 
été magique ! Ensuite, je dirais ma victoire au tournoi 
de Filderstadt en Allemagne en 98 où je bats en finale 
Davenport mais où j’ai aussi battu 3 autres top 10 dont 
Serena Williams dans la même semaine .

Comment vit-on l’entrée dans les 10 mon-
diales ?

ST : Quand je suis arrivée dans le top 10. C’était une 
suite logique de bons résultats en 2000 ! J’étais contente 
d’y être arrivée bien sûr parce que c’était un de mes  
objectifs de carrière.

Quelle victoire vous a apporté le plus de 
fierté ?

ST : Toujours la même : gagner pour mon pays le match 
décisif en finale de Fed Cup 97.

Y a-t-il un tournoi du Grand Chelem qui 
vous a marqué ?

ST : Tous les tournois du grand chelem sont spéciaux. 
Roland Garros reste mon grand regret parce que j’avais 
beaucoup de pression en tant que Française et je n’ai 
jamais réussi à vraiment bien jouer ! Sinon j’adorais 
Wimbledon pour sa tradition. L’Australian Open pour la 
joie de vivre des gens qui viennent nous voir jouer et 
New York, ça sentait mauvais dès la matinée avec les 
gens qui mangeaient des frites et du poulet frit !

Comment gérer la pression lors des grands 
tournois ?

ST : La pression se travaille d’abord à l’entraîne-
ment. Ensuite, j’essayais d’arriver bien préparée avec 
quelques matchs joués avant les grands tournois. Je 
n’ai jamais fait de préparation mentale parce qu’à mon 
époque ce n’était pas encore très répandu. 

Comment s’est passée la transition entre la 
carrière professionnelle et l’après tennis ?

ST : J’ai fait un premier arrêt dans ma carrière parce 
que j’ai été enceinte de ma première fille en mai 2002. 
J’ai arrêté la même année après Wimbledon et je dois 
avouer que ça a été très dur d’accepter de ne plus jouer, 
de ne plus voyager, de ne plus rien faire de ce que ma 
vie a été pendant plus de 15 ans ! Alors, apres avoir ac-
couché en février 2003, j’ai décidé de reprendre ma car-
rière arrêtée en juillet 2003 alors que j’étais 10e mondial 
! J’ai repris pour jouer les JO d’Athènes de 2004, c’était 
un super objectif pour moi parce que les JO de 2000, je 
n’ai pas pu les disputer à cause d’une blessure. Donc, 
j’ai terminé ma deuxième carrière en fin 2005 ! J’étais 
en paix avec moi-même et j’ai eu dans la foulée ma 
deuxième fille ! J’ai ensuite travaillé comme commen-
tatrice TV pendant quelques années, j’ai aussi passé 
mon DE tennis et puis je me suis consacrée à élever 
mes deux filles.

Que vous a appris le sport de haut niveau 
dans votre vie personnelle ?

ST : Le sport de haut niveau m’a appris la discipline 
et le dépassement de soi. Rien n’est jamais perdu et il 
faut donner son max pour ne jamais avoir de regrets, 
savoir relativiser. Parfois, la défaite est cruelle et dure 
à avaler mais avec un peu de recul on apprend aussi à 
se remettre en question et à avancer. Au final, ne jamais 
oublier que le tennis, ce n’est pas la vie, c’est juste une 
partie de notre vie.

Quels conseils donneriez-vous à une jeune 
joueuse qui rêve de devenir Pro ?

ST : Je lui dirais d’être bosseuse, très bosseuse, de 
croire en ses rêves, de donner 100% pour ne rien re-
gretter ! C’est un sport très dur car individuel et on est 
seule face à son destin.

Quel souvenir gardez-vous de vos compé-
titions internationales ?

ST : J’ai voyagé dès l’âge de 16/17 ans, j’ai rencon-
tré plein de gens différents, de cultures différentes. J’ai 
adoré cette diversité, le fait de me débrouiller seule aus-
si, d’apprendre de nouvelles langues.
La compétition est une guerre intérieure qui commence 
par soi-même avant de voir son adversaire de l’autre 
côté du filet ! Parfois, on arrive à gérer ses émotions, 
parfois pas !!! C’est passionnant parce qu’on apprend 
avec le temps et les années à se connaître mieux et à 
progresser. Le sport c’est une école de vie !



Que faîtes-vous aujourd’hui dans la vie ?

GC : Je suis un artiste peintre niçois. Je fais principale-
ment des tableaux, des dessins et des sculptures. 

Comment décririez-vous votre univers  
artistique, quelles émotions cherchez-vous  
à transmettre à travers vos créations ?

GC : Ce qui me plaît c’est justement de travailler un 
petit peu sur le côté enfantin, je cherche à simplifier les 
formes pour que ce soit universellement compréhen-
sible, qu’on n’ait pas besoin de langage. Je pense que 
l’art est un langage universel et donc je m’inspire d’un 
côté enfantin qui va faire référence à un inconscient col-
lectif et c’est pour ça que je cherche à créer des images 
très impactantes que l’on puisse comprendre en moins 
d’une seconde mais qu’en même temps, plus on re-
garde plus on peut découvrir des choses derrière cette 
apparence de simplicité.

Enfin, qu’aimeriez-vous que les joueuses 
et le public ressentent en découvrant vos 
créations ?

GC : J’aimerais qu’ils se sentent comme dans une 
bulle. Pendant cette semaine spéciale de tournoi, on 
doit ressentir une différence, un univers entier: c’est ça 
que je recherche. Créer un événement impactant, une 
parenthèse pour le club et pour la vie des niçois!.

Qu’est-ce qui vous a donné envie de  
réaliser les trophées et l’affiche du tournoi 
international féminin du Nice LTC ?

GC : Je suis déjà membre du club depuis plus de 23 
ans, je crois que je suis rentré au club quand j’avais 
sept ans. Pour moi le LTC c’est vraiment le club de mon 
enfance, je joue régulièrement au tennis ici, et c’est vrai 
que Didier Frantz et l’équipe du Nice LTC m’ont donné 
l’opportunité de réfléchir à une direction artistique pour 
le tournoi féminin.  J’ai trouvé que c’était une très bonne 
idée car ce n’est pas quelque chose que l’on voit très 
souvent dans les tournois de tennis, il n’y a pas forcé-
ment cette démarche artistique. Je trouvais ça très inté-
ressant de mêler à la fois ma passion personnelle pour 
le tennis mais aussi avec le club de mon enfance, le 
club historique de Nice.

Quand vous démarrez un projet comme 
celui-ci, ou n’importe quel projet, par quoi 
commencez-vous ?

GC : Je commence déjà par un repérage des lieux pour 
que ça se fonde au maximum avec le lieu, que ça crée 
un impact visuel fort. Et là, pour les deux thématiques 
qui étaient le tennis et la féminité, il fallait synthétiser en 
une image simple les deux univers. Il fallait que tout de 
suite on puisse comprendre “tennis/féminin“.

GUILLAUME 
CAVALIER



Fondé en 1890, le Nice Lawn Tennis 
Club est l’un des plus anciens clubs 
de tennis de France.

DEPUIS 
1890

L E S  I N F R A S T R U C T U R E S
• 18 Courts de tennis éclairés dont 15 en TB
• 2 Pistes de padel éclairés
• Un pro shop
• Un restaurant 
• Un club house
• Une salle de sport

C O M P É T I T I O N , 
C O N V I V I A L I T É
E T  P A R T A G E
• Salle et salons de réception
• �Compétitions officielles  

Nationales et Internationales
• Soirées à thèmes
• Journées animations
• Conférences

+ D E  1 2 0 0  M E M B R E S  D O N T  6 0 0  J E U N E S



UNE NOUVELLE VISION DU JEU

Améliorez vos performances visuelles grâce à la correction de la vue au laser.
Laissez le handicap des lunettes et lentilles à vos adversaires.

14 rue Paul Déroulède, Nice - +33 (0)4 92 07 00 37 - info@newvision.fr

newvision.fr


